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Brexit: l'idée d'un second référendum. progresse
L'hypothèse d'un nouveau vote fait désormais l'objet de discussions discrètes au sein même du gouvernement

LONDRES - correspOlu/lInI

L.ongtemps considérée
comme utopique, l'hypo-
thèse d'un second réfé-
rendum sur la qUlntion

du BrexIt g~gne du ternaln pour
sortit le Royaume-Uni de l'im·
passe politique où le pays est en-
fErmé. flL'uRe des choses cODsldé-
rœs aujourd'huI comme impossi-
bles va devoir arriver,., a résumé
Jason Groves, chef du service poli-
tique du Dally Mt.Ilr, dimanche
16 décembre à la RBC.
Lundi, Thel'e$à May Il.reporté lé

vote du Parlement sur l'accord de
Brexit négocil! avec l'Union euro-
péenne qu'elle allait perdre. Mer-
credi. elle a résisté à une motion de
défiance de son parti. puis est ren-
trée humiliée, vendredi, de.BJuxeI.
lln où les Vingt-Sept lui ont refusé
les ultimes concessions qu'elle ré-
clamait pour obtenir un vo.te des
députas. Au terme de œtte se-
maine folle, le paysage s'est para-
doxalement simplifié.

Le «deal.!I conclu liVec Bruxelles
ne réunit aucune majorité ilWest-
minster. L'hypothèse d'un ••no
deal Il, un vide juridique caWtrO-
phique pour l'économie, serait
aussi rejetée par les députés. Reste
celle d'un second référendum qui
se troUlle désormais au œntre de
tous les débats mais que nlle gou-
vernement ni l'opposition ne priJ..
nent, au moins pour l'instant.
Pour que le peuple tzarn:he le di-

lemme que les députés ne par-
viennent pu il résoudre. il mu-
dtait que ces denûets votent une
loi appelànt à ce noul/iéaU vote. Di·
manche, le sunday TImes a révélé
que deux proches. dë Theresa May,
son adjoint David Lîclington, et

son directeur de cabinet. Gavin
BarwelL tous deux anti·Brexlt,
sondaient secrètement les élus,
Labour compris, dans le but de
constituer une coalition favorable
à \Ill nouveau vote. Ils ne croient
pas, surtout après la rebuffa~ de
Bruxelles, que la première minis-

Le CCdeal JI conclu
par Theresa May
avec Bruxelles

ne réunit aucune
majorité

Il Westminster

tre puisse f.ire voter son "dea/Il
par les députés d'ici au :11 Ian-
vier2019 comme elle l'a promis.
Tous deux ont démenti vigou-

reusement ces travaux d'appro-
che. M. Udington a estlmt qu'un
second référendum porterait at-
teinte «a la oo'lfianœ dé;Qfra9lk
de l'opinion en nos institutioll$ di-
mocmtiques ». Mals plusieurs
wun:es confirment ces diKus-
sians discrètes sur un secondréfé-
renduro. Un groupe de dnq autres
mlnisIres du gouvernement May
est arrivé à la même conclusion.

Un t.toItI6nMI dIaiJl
La première étape de leur plan
consisterait il obtenir l'organisa-
tion au Parlement d'un vote indi-
catif qui peJItletttait aUXdéputés
de s'exprimer librement sur les
options possibles: l'accord négo-
cié par M"'" May (}uun ••.no deal».
Les ministres èn question espè-
rent que les députés, appelés à or-
ganiser le vote, ajouteraient un
troisième choix possible - le se-

rond référendum qui pourrait 0b-
tenir le meilleur score.
Le fossé se creUlle au gouverne-

ment entre ses membres qui en-
visagent l'hypmhèse d'un second
vote sur le Brex:!t et ceux qui, à
l'instar du ministre des affaires
étrangères, Jeremy Hunt. militent
désonnais ouvertement pour un
~no deal •• apte à déclencher un
choc étonomîque favorable à une
nouvelle révolution thatché-
nenne u1traUbérale.
Pour l'heure, Theresa May ex-

clut avec .la plus grande vigueur
l'éventualité d'un nouveau· réfé-

rendum. Dans un discours. lundi:.
elle doit mettre en garde les parle-
mentaires contre les "dégâts irœ-
[)Q""bles pour "Intégrité de llal vil!
politique» que ferait courir un
vote populain:. Samedi. eUea qua-
liflé la plaidoirie de l'ancien pre-
mier ministre, Tony Blair, en fa·
veUf de cette option d'« insulte à
fa fonction qu'fi a autrefois occu·
pée et au peuple qu'il Q servi ».
M Blair compare les deux ans et

demi passés depuis le référen-
dum de 2016 à des fiançailles qui
peuvent être rompues après une
meilleure connaissance récipro-
que. RejouH le référendum prp-
voquerait-il une révolte popu,
Laire l "NoWJ sommes déjà divisés
et beaucoup de gens sont en co-
lm ".répond l'ancien dirigeant.
Quant au chef du Labour, Jeremy

Corbyn, il prone un 8rexit «Javo-
rable Ii t'emploh qu'il se fait fort
d'obtemr après d'improbables
nouvelle5 éleûions. M. Corbyn ré-
siste aux pressions de sa ba!;e en
faveur d'un deux:!ème VOIe. préfé-
rant attendre un échet::·de Theresa
May lors d'un vote parlementaire

sur l'accord Brexit - qu'il quallfie
de ••mort·né" -pour déposer une
motion de défiance contre eUe,
Exaspérées par cet attentisme, des
personnalités Labour pro-euro-
péennes, dont le député Chuka
Umunna, militent de leur côté
pour un second référendum.

Ir Les chanœ8 d'un nouveau vote
augmentent de jour en jour. non
pm parceque c~t le dloix d'une
m~ioritr de députés, mais parce
que toutes les Qutres optiom appa-
rahsent de fflQim en moi"" protxl-
bJes., estime Peter Kell.ner, anc:ien
patron de l'institut df sondage
YouGov. selon les dernières en-
quête.\ 45 ~ des Britanniques SOI.I"

haîtent un second référendum.
35 % Y sont opposés et :zo% sans
opinion Sila queationde z016 leur
était reposée. 55% voteœient poul
rester (••rernaln Il ;48.1% en %016).
Indépendamment de son sens

politique, l'organi$ation d'un
nouveau vote déclencherait un
vif débat sur la nature de la ques-
tion posée. Selon YouGov, le ••Jœ.
main" gagnerait à 6z 'l6 contre le
deal de M"'"May mais moins lar-
gement si J'hypothès.e du "no
deall\ était introduite.
Quant iJU CIlendrier - vingt-

deux semaines entre la décision
de l'mg:;mùer et le vote -, il laisse
envisager un référendum à la fm
de mai 2019" Celasupposerait non
seulement de repousser la date du
29 mars prévue pour le Brexit,
mals aussi de maintenir les euro-
péenne$, de la. fm !Mi 2019.., a\l.
Royaume-Uni. Pas plus que le
Brexit, le référendum qui permet-
trait - peut-être -d'en sortir ne se-
raitunepr~ desanté...
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